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La Gazette du MALD est une lettre d’information mensuelle. Elle a pour 
objectif d’informer des activités du laboratoire Mutations Africaines dans 
la Longue Durée (unité mixte de recherche CNRS-Université Paris-I). Le 
MALD, dont le directeur est Pierre Boilley et la directrice adjointe 
Dominique Beaulaton, réunit trois centres : le Centre d’Études Juridique et 
Politique du Monde Africain (CEJPMA, dirigé par Richard Banégas), le Centre 
de Recherches Africaines (CRA, centre de recherches historiques, dirigé par 
Bertrand Hirsch) et le Laboratoire d’Anthropologie Juridique de Paris 
(LAJP, dirigé par Étienne Le Roy). Ils partagent un champ de recherches, le 
continent africain, et croisent leurs regards sur l’histoire, 
l’anthropologie, le droit et la politique en Afrique. Le laboratoire 
dispose également d’un centre de documentation : la Bibliothèque de 
Recherches Africaines (dirigée par Liliane Daronian).  
Pour plus d’informations, consultez le site du laboratoire 
http://mald.univ-paris1.fr, 
le site du DEA ‘Histoire de l’Afrique‘ 
http://dea-histoire-afrique.univ-paris1.fr, 
le site du LAJP http://www.dhdi.org/ 
Contact rédaction de la Gazette du Mald : infomald@univ-paris1.fr 
 
 
 
 
 
Vie du laboratoire 
 
 
 
Allocataire de recherches 
Une nouvelle allocataire au LAJP : Ladia AMEGADJIE, allocataire de l'école 
doctorale de Droit comparé (Paris-I). Thème de thèse : " Justice 
traditionnelle et justice étatique au Ghana et au Bénin ". 
 
Séminaires 
Diasporas africaines et non africaines en Afrique : leurs modes de 
constructions identitaires, séminaire hebdomadaire dirigé par Nicole Khouri 
(les vendredis de 11 heures à 13 heures, Centre Mahler). 
Minorités ? Diasporas ? Communautés transnationales ? Quelle grille de 
lecture de l'État-nation fonde le passage d'une catégorie à l'autre pour 
désigner la particularité de ces populations migrantes ? Qu'est-ce qui nous 
autorise à passer de la catégorie de "minorité" à celle de "diaspora" ? À 
quelles conditions un groupe migrant - en raison d'une situation ou de la 
conjugaison de situations dites catastrophiques : économiques, naturelles 
et politiques - vit-il un processus de diasporisation ? Qu'en est-il pour 
le groupe de sa triple allégeance (vis-à-vis du pays ou de la terre 
d'origine, du pays d'accueil et vis-à-vis d'autres groupes semblables 
disséminés et avec lesquels il entretient des relations en réseaux ?). À 
quel moment le groupe se sent-il embarqué dans ce processus et quels sont 
ses termes propres pour le nommer ? 
Il y a un problème conceptuel qu'il faut éclaircir au départ et auquel nous 
consacrerons les premières séances : 
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- extirper la "diaspora" en tant qu'expérience historique du modèle de la 
diaspora juive qui l'a longtemps monopolisée, à l'expérience d'autres 
peuples et groupes ; 
- passer des spécificités historiques à l'opérationnalité d'une catégorie 
d'analyse (typologie, nature spécifique des conduites des acteurs) ; 
- apprendre à penser à la fois en termes de mobilités territoriales et de 
constructions identitaires (communautaires, culturelles, religieuses, 
citoyennes), qui ne se réduisent pas à de simples ressources stratégiques 
qu'un groupe peut mobiliser au service de sa réussite économique. 
Quelques "cas d'école" qui, de par les résistances et les controverses 
qu'ils ont suscitées, appuieront notre démarche. C'est ensuite que notre 
réflexion se focalisera sur les modes de constructions des identités 
culturelles et sociales dans quelques diasporas africaines et non 
africaines en Afrique, dans les contextes successifs de la colonisation et 
des États depuis les indépendances jusqu'aux contraintes actuelles liées à 
la mondialisation. 
 
7 et 14 novembre 2003 : 
- des "minorités" à l'âge de l'État nation ; 
- de la réflexion sur les migrations à l'étude des diasporas ; 
- sociologie et Histoire de l'émigration aux États Unis ; 
- Des diasporas aux communautés transnationales. 
21 novembre 2003 : 
- la diaspora juive en tant que modèle pour la pensée européenne ; 
- diasporas religieuses, diasporas ethniques, diasporas culturelles ; 
- questions soulevées par les situations de départ, les conditions 
nécessaires à la définition d'une diaspora. 
28 novembre 2003 : 
- nature spécifique des constructions identitaires chez les acteurs en 
diaspora ; 
- proposition d'études de cas et bibliographie commentée concernant les 
diasporas non africaines et africaines en Afrique. 
 
Séances des doctorants du LAJP : les lundi suivant, au centre Malher, à 18 
h 00, salle 106 
- 10 novembre : rencontre avec l'ACAJ (Association de chercheurs en 
Anthropologie du droit du LAJP) 
- 24 novembre : séminaire sur la Décentralisation par Alain Rochegude, 
exposés de thèmes de recherches doctorales, par les doctorants suivants : 
- 17 novembre : Jean Tounkara 
- 1er décembre : Nawel Gafsia 
- 8 décembre : Rama Chalak 
- 15 décembre : première séance de recherche sur le " pluralisme juridique 
" : commentaires de textes juridiques par les auteurs de ces textes (noms à 
définir). 
 
La Mort et les funérailles en Éthiopie. 
17 novembre 2003 (16 h-19 h, salle Person, centre Malher) : cette séance 
sera consacrée à la révision de la bibliographie, du glossaire et de 
l’article sur les cimetières et nécropoles. 
 
Séminaire Identités et Sciences Sociales 2003-2004 
Le séminaire mensuel du Mald, dirigé par Jean-Pierre Chrétien et Henri 
Médard reprend le : 
25 novembre 2003, 17 h 30-19 heures : 
Dans la critique des "illusions identitaires", notamment des "ethnies", la 
mainmise ethnographique et coloniale sur des réalités autrefois plus 
fluides et plus mobiles, plus enchevêtrées, plus contradictoires, a été 
soulignée. 
D'où les prolongements en amont : qu'est ce qu'être nyamwezi, bambara, 
muganda, yarse, tutsi avant la colonisation ? Cela amène à identifier 

 



 

d'autres logiques des XVIIe-XIXe siècles que celles de l'ethnographie. 
Aujourd'hui, dans le retour des "ethnies", on observe aussi une tendance à 
décrire comme clairs, nets et naturels, résurgents, trop longtemps 
"occultés", les découpages mis en scène dans les guerres civiles et les 
observations médiatiques. Est-ce que par hasard cette nouvelle ethnographie 
n'est pas aveugle sur des dynamiques de cristallisation identitaire 
modernes en construction et en crise en même temps ? Comment caractériser 
la réalité des "nations", des réseaux, des "sous-régions", du 
panafricanisme, des mouvements sociaux (du syndicat à l'association de 
séropositifs) et religieux (des églises pentecôtistes aux associations de 
guérisseurs et herboristes) ? 
Ce séminaire tente de réunir divers spécialistes issus des sciences 
sociales et humaines (histoire, science politique, anthropologieŠ) et se 
propose cette année d’étudier d’autres types de constructions identitaires 
en Afrique, différentes ou parallèles à la construction ethnique. 
 
Réunion 
17 novembre 2003 (18 h-20 h, salle 106 du Centre Malher) : assemblée 
générale de l’ACAJ (association des chercheurs du LAJP). 
 
Distinction 
Jean-Pierre Chrétien, médaille d’Honneur du CNRS 2003 
Le CNRS souhaite honorer ceux qui ont contribué à son rayonnement par leur 
activité scientifique, ou en permettant par leur activité quotidienne que 
la recherche puisse s'effectuer dans les meilleures conditions possibles. 
La Médaille d'honneur du CNRS récompense au moment de leur départ en 
retraite les personnels chercheurs, ingénieurs, techniciens et personnels 
administratifs de leur participation à l'activité de recherche pendant de 
nombreuses années. 
Elle sera remise à Jean-Pierre Chrétien, fondateur de notre actuel 
laboratoire MALD, par Alain Wieswald, délégué régional par interim de la 
délégation Paris A du CNRS, le vendredi 7 novembre 2003 à 15 heures. 
 
Colloque 
24, 25, 26 novembre 2003 : Identités composées  rencontres, contacts, 
échanges en Afrique (langues, religions, histoire), dans les locaux du 
Centre Malher, Paris 4e. 
Colloque bilatéral organisé par le Centre de Recherches Africaines/MALD et 
le Seminar für Orientkunde de l’Université de Mayence (Allemagne). 
Le propos de ce colloque est d’exposer des études de cas portant sur la 
création, le développement et l’évolution des sociétés complexes, multi-
culturelles et plurilingues, en Afrique. On s’intéressera en particulier à 
la question des langues et au rapport entre écriture et oralité, aux 
échanges entre religions (christianisme, islam, religions locales) et aux 
constructions historiques des identités locales. Par exemple, on verra 
comment se sont constituées des littératures combinant l’usage de langues 
locales et l’apport d’écritures extérieures ; ou bien comment des sociétés 
qui ont leurs propres croyances ont intégré l’apport des religions 
universalistes. On essaiera de se placer dans une perspective comparatiste 
afin de dégager, à partir de cas précis, les chemins parcourus par ces 
sociétés pour forger des identités complexes et composées. 
La conférence est divisée en trois sections : religions, langues, histoire. 
Un programme détaillé sera diffusé prochainement. 
 
 
 
 
 
 
 
 

 



 

Mission à l’Institut nordique des études africaines, Stockholm 
Jean-Pierre Chrétien a effectué une mission de quatre jours à Stockholm 
pour participer à une rencontre organisée par l’Association culturelle des 
Burundais de Suède organisée avec l’appui de l’Autorité suédoise pour le 
développement international (ASDI), l’office public en charge des actions 
de coopération des Affaires étrangères de ce pays. 
À cette occasion il a été reçu par MM. Thomas Ridaeus et Ebrima Sall à 
l’Institut nordique des études africaines (Nordiska Afrikainstitutet), le 
lundi 27 octobre. 
 
Cet institut, implanté dans la vieille ville universitaire d’Uppsala, au 
nord de Stockholm, est exclusivement un centre de recherches. Créé en 1962, 
il fonctionne pour l’ensemble des cinq pays scandinaves. Il regroupe 
actuellement une cinquantaine de personnes. Mis à part le personnel 
technique, affecté entre autres à la gestion d’une bibliothèque de 55 000 
volumes, il compte très peu de chercheurs permanents. Les chercheurs, venus 
des pays scandinaves et d’Afrique, sont recrutés sur des programmes précis 
pour une durée de six ans. Ces programmes portent essentiellement sur des 
problèmes contemporains, relevant de la science politique, de la 
sociologie, de l’anthropologie et de l’histoire du temps présent. 
Actuellement quatre thèmes sont affichés au titre ce partenariat : genre et 
âge dans les villes africaines ; État et société civile dans les situations 
de transition post-conflit ; reconstruction de l’État et de la citoyenneté 
dans les pays africains touchés par des conflits ; sexualité, genre et 
société en Afrique. 
D’autres projets sont également en cours sur des problèmes de l’Afrique du 
sud, de l’Ouganda, de la Tanzanie, etc. Le partenariat avec le Sud prend 
aussi la forme de bourses attribuées à des chercheurs africains confirmés 
se proposant de travailler durant plusieurs années sur un des thèmes 
affichés par l’Institut (en moyenne quatre bourses par an depuis une 
vingtaine d’années). L’Institut n’est pas de nature universitaire. Il est 
cofinancé par les différents États scandinaves et notamment par l’ASDI 
suédoise. Il accueille en revanche de nombreux étudiants des universités de 
ces pays intéressés par l’Afrique. Sa bibliothèque offre en effet à la 
consultation 600 périodiques et de nombreux documents officiels (s’ajoutant 
aux collections d’ouvrage tenues systématiquement à jour). L’Institut 
organise chaque année des conférences internationales dans les pays 
nordiques ou en Afrique. C’est ainsi que cette année il a tenu une 
conférence à Dakar sur les problèmes de Côte d’Ivoire, où notre collègue 
Richard Banégas avait été invité. Enfin l’Institut d’Uppsala a publié 
environ 500 ouvrages et des rapports de recherche. 
Pour plus de renseignements consulter le site www.nai.uu.se. 
J.-P. Chrétien a en outre déposé à la Bibliothèque de recherches africaines 
le catalogue 2003-2004 de ces publications, et quatre ouvrages qui lui ont 
été gracieusement remis : 
Tor SELLSTRÖM (ed.), Sweden and national liberation in Southern Africa, 2 
vol. 
Vol. 1 - Formation of a popular opinion, 1950-1970, 2002, 541 pages 
Vol. 2 - Solidarity and assistance, 1970-1994, 2003, 912 pages. 
Maria ERIKSSON BAAZ et Mai PALMBERG (eds), Same and other. Negotiating 
African identity in cultural production, 2001, 210 pages. 
Mai PALMBERG et Annemette KIRKEGAARD (eds), Playing with identities in 
contemporary music in Africa, 2002, 182 pages. 
 
Sur le site web du MALD 
- " L'historien face aux crises du temps présent en Afrique : le génocide 
du 
Rwanda " 
Conférence donnée par Jean-Pierre Chrétien à la sixième édition des 
Rendez-vous de l'histoire de Blois le dimanche 19 octobre 2003. 
http://mald.univ-paris1.fr/ressources/ress_sources.htm 
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- Deux catalogues des mémoires de maîtrise, DEA et des thèses (CRA et 
LAJP), 
conservés à la Bibliothèque de recherches africaines, sont accessibles en 
ligne. 
http://mald.univ-paris1.fr/bibliotheq/bib_consultation.htm 
 
 
Publications ré
Gérard Pescheux, Le Royaume asante (Ghana). Parenté, pouvoir, histoire : 

centes 

XVIIe-XXe siècles, Paris, Karthala, septembre 2003, (hommes et sociétés), 
584 pages. 
 
Politique africaine, n° 91 - octobre 2003 (parution le 12 novembre 2003, 
sous réserve) 
Sommaire 
Le Dossier : " Violences ordinaires ", coordonné par P. Janin et A. Marie 
Pierre Janin et Alain Marie, " Violences ordinaires, violences enracinées, 
violences matricielles " 
Alain Marie, " La violence faite à l’individu (la communauté au révélateur 
de la sorcellerie) " 
Pierre Janin, " Vivre ensemble ou la douleur d’être ‘en grande famille’ 
" 
Claude Arditi, " Les violences ordinaires ont une histoire : le cas du 
Tchad 
" 
Marie-Ange Goux, " Guerre des loyers dans les bidonvilles de Nairobi 
" 
Julia Hornberger, " ‘Maman bat papa’ : la loi sur la violence domestique à 
Sophiatown, Johannesburg " 
Conjoncture 
Vincent Foucher, " Pas d’alternance en Casamance ? Le nouveau pouvoir 
sénégalais face à la revendication séparatiste casamançaise " 
Ian Taylor, " La politique sud-africaine et le Nepad : contradictions et 
compromis " 
Magazine 
Débat : David Coplan, " Dire la race et l’espace dans une zone frontalière 
de l’Afrique du Sud " 
Terrain : Tilo Grätz, " Les chercheurs d’or et la construction d’identités 
de migrants en Afrique de l’Ouest " 
Lectures 
Autour d’un livre : De la postcolonie. Essai sur l’imagination politique 
dans l’Afrique contemporaine, d’Achille Mbembe, par Jacques Pouchepadass, 
Mariane Ferme, Yves Alexandre Chouala et Juan Obarrio. 
 
Pour lire les anciens Politique africaine en ligne jusqu’au numéro 81 
(Zimbabwe, mars 2001), consultez le site : 
http://www.politique-africaine.com 
 
 
 
 
Ailleurs 
 
 
 
Publications récentes 
- Jean Clauzel (dir.), La France d’Outre-mer (1930-1960). Témoignages 
d’administrateurs et de magistrats, Paris, Karthala, septembre 2003, 
(hommes 
et sociétés), 880 pages. 
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* Cet ouvrage a été présenté dans le cadre des Rendez-vous de l’Histoire de 
Blois le 17 octobre 2003 : débat animé par Pierre Boilley, avec Jean 
Clauzel, Pierre Mesmer, Marc Michel et Ibrahima Thioub. 
 
- Catherine Coquery-Vidrovitch, Odile Goerg, Issiaka Mande, Faranirina 
Rajaonah (dir.), Etre étranger et migrant en Afrique au XXe siècle. Enjeux 
identitaires et modes d'insertion, Paris, l’Harmattan, septembre 2003. 
Volume I : Politiques migratoires et construction des identités 
Volume II : Dynamiques migratoires, modalités d'insertion urbaine et jeux 
d'acteurs 
 
- Marc Michel, Les Africains et la Grande Guerre. L’appel à l’Afrique 
(1914-1918), Paris, Karthala, septembre 2003, (hommes et sociétés), 304 
pages. 
- Jean-Luc Paul, Anthropologie historique des Hautes Terres de Tanzanie 
orientale. Stratégies de peuplement et reproduction sociale chez les Luguru 
matrilinéaires, Paris, IFRA-Karthala, septembre 2003, (hommes et sociétés), 
344 pages. 
 
 
Tables rondes, colloques, rencontres 
Cartographie, colonisation et empires, XVIIIe-XXe siècle : journée d'étude 
sur les relations entre l'impérialisme politique et la cartographie 
Mercredi 5 novembre 2003 (matin : 9 h 30 ; après-midi : 14 heures) : 
La Commission " Histoire de la cartographie " du Comité français de 
cartographie organise sa journée d'étude annuelle à la Bibliothèque 
nationale de France, site Richelieu (salle des Commissions, 58 rue de 
Richelieu, 75002 Paris, Métro : Bourse). Entrée libre (dans la limite des 
places disponibles). 
Programme de la journée : 
Matin : 
Gilles Langlois, " Représentation cartographique de la Louisiane au temps 
de 
la Compagnie des Indes (1717-1731) ". 
Jean-Louis Glénisson, " La cartographie de Saint-Domingue dans la seconde 
moitié du XVIIIe siècle ". 
Jean-Yves Puyo, " L'expédition du Mexique, 1862-1867 : apports 
cartographiques et géographiques ". 
Morgane Labbé, " La carte ethnographique de l'empire austro-hongrois : la 
multinationalité dans "l'ordre des choses" " 
Après-midi : 
Olivier Loiseau, " La Carte d'Afrique au 1/2.000.000e par le colonel 
Lannoy 
de Bissy (1875-1900) ". 
Wulf Bodenstein, " Zanzibar, un troc dans l'Océan Indien au XIXe siècle 
". 
B. Marty, " L'¦uvre de l'IGN en Afrique Noire pendant la période coloniale 
" 
Pour toute information complémentaire, contacter : Gilles Palsky, tél. : 01 
45 17 11 47, palsky@univ-paris12.fr ; Hélène Richard, tél. : 01 53 79 83 
69, 
helene.richard@bnf.fr 
 
 
Table ronde 
" Guinée : l’alternance politique est-elle possible ? " à l’issue des 
élections présidentielles prévues [le 21] décembre 2003. 
21 novembre 2003, Paris, de 13 h 15 à 18 heures, sur inscription: à 
opsa94@hotmail.com ou à domibangoura@aol.com 
en précisant: NOM Prénom, Diplôme ou spécialisation ou publications, 
adresse 

 



 

postale complète, tel et e-mail. Une confirmation d'inscription sera 
adressée en retour  indiquant le lieu et les horaires de la conférence. 
Première Partie : " Guinée : de quel Etat et de quel régime politique 
parlons-nous ? " par Dominique BANGOURA 
14 h : " La situation politique : le rôle des partis politiques, du parti 
au 
pouvoir et de l’opposition. Tentatives de regroupements, rivalités et 
déchirements internes " par Maligui SOUMAH 
14 h 15 : " Etude comparée des alternances politiques réussies dans la 
sous-région (Bénin, Ghana, Mali, Nigeria, Sénégal ): identification des 
facteurs favorables et des conditions nécessaires pour y parvenir " par 
Mwayila TSHIYEMBE 
14h30 : " La justice en Guinée. L’état des droits de l’homme : droits 
civils 
et politiques, libertés publiques à la veille des élections présidentielles 
" par Cheikh Yérim SECK 
14 h 45 : " Quelle va être la position de l’armée ? " par Mamadou 
Aliou 
BARRY 
15 h : "  L’alternance est-elle possible par les urnes ? " par 
Hassatou 
BALDE 
15 h 15 à 15 h 45: Débat 
16h : Deuxième Partie : 
" Le rôle de la société civile : structures, organisation, actions, 
difficultés " par Thierno BAH et Robert FOPA 
16 h 15 : " Lecture sociologique et anthropologique de la situation 
actuelle 
en Guinée " par Moustapha DIOP 
16h30 : " Le rôle de la diaspora " par Djibril Kassomba CAMARA 
16h45 : " Les intellectuels et chercheurs guinéens peuvent-ils améliorer 
la 
situation ? " par Abou KATTY 
17 h 00: " Les conflits et crises au Libéria, en Côte d’Ivoire  et dans la 
sous-région peuvent-ils déstabiliser la Guinée ? Le rôle de la Cedeao et de 
l’Union Africaine dans la prévention d’un conflit en Guinée " (en attente 
de 
confirmation) 
17 h 15 : " Le rôle de la communauté internationale  dans le renforcement 
de 
la démocratie et de l’Etat de droit en Guinée " (en attente de 
confirmation) 
17 h 30-18 h : Débat 
 
Liste des conférenciers : 
Thierno BAH, Docteur en Médecine, auteur de Mon combat pour la Guinée, 
Paris, Karthala, 1996. 
Hassatou BALDE, doctorante en droit international 
(Paris-I-Panthéon-Sorbonne), a contribué à l’ouvrage collectif : L’Union 
africaine face aux enjeux de paix, de sécurité et de défense, Paris, 
l’Harmattan, 2003. 
Dominique BANGOURA, docteur d’Etat en science politique, présidente de 
l’OPSA, auteur de : " Les Armées africaines : 1960-1990 " Paris, La 
Documentation Française, 1992, " L’Union Africaine face aux enjeux de 
Paix, 
de Sécurité et de La Défense, Paris, L’Harmattan, 2003, coauteur de 
plusieurs ouvrages sur les transitions politiques et sur les conflits en 
Afrique. 
Mamadou Aliou BARRY, officier, doctorant à l’Université de 
Paris-Villetaneuse, auteur de : La Prévention des conflits en Afrique de 
l’Ouest " Paris, Karthala, 1997. 

 



 

Djibril Kassomba CAMARA, docteur d’Etat en science politique, auteur de : 
La 
Diaspora guinéenne, Paris, L’Harmattan, 2003. 
Moustapha DIOP, docteur en anthropologie politique, enseignant à 
l’Université Paris-I (Panthéon-Sorbonne), membre du LAJP/MALD. 
Robert FOPA, président de l’Association internationale " Culture sans 
frontière ", Paris. 
Abou KATTY, docteur d’Etat ès sciences, chercheur au CNRS, président de 
l’Association des cadres et techniciens d’origine guinéenne en France 
(ACTOG), Paris. 
Cheikh Yérim SECK, coauteur de l’ouvrage : " La Justice en Guinée ", 
une 
publication de l’ONG Droit Afrique, 2001 et journaliste à 
L’Intelligent/Jeune Afrique. 
Maligui SOUMAH, docteur en sociologie et en économie et administration des 
entreprises, maître de conférences en sciences de gestion (Paris-XIII). 
Mwayila TSHIYEMBE, docteur d’Etat en droit et science politique, directeur 
de l’Institut panafricain de géopolitique, Nancy, membre de l’OPSA, auteur 
de plusieurs ouvrages dont : Etat multinational et démocratie africaine. 
Sociologie de la renaissance politique, Paris, L’Harmattan, 2001. 
 
Genre et sociétés. Afrique-Europe, XIXe-XXe siècles 
Mercredi 3 décembre 2003, Paris 
Journée d'étude organisée par Odile Goerg et Gabrielle Houbre, avec le 
soutien de l'École doctorale EESC, des laboratoires Sociétés Occidentales 
et 
SEDET de Paris-7 ainsi que de l'IUF, en collaboration avec Colette Dubois 
(Institut d'Études africaines/Aix-en-Provence). 
10 heures : accueil 
10 h 30-12 h 15 : table ronde animée par Odile Goerg (université Paris-7) 
et 
Rebecca Rogers (université Marc Bloch de Strasbourg) 
- Marianne Nabaloum (doctorante Paris I-université Laval-Québec), " Les 
femmes royales, la cour et la société : étude sociologique d'un microcosme 
féminin. Le cas du Yaadtenga pré-colonial, cour de Waiguyo (XVIIe-XIXe 
siècles) " 
- Déborah Gutermann (DEA, Paris-7), " Romantisme et identités sexuelles : 
perspectives d'histoire comparée France, Grande-Bretagne, Allemagne " 
- Fani Carenco (doctorante Paris 7), " Être actrice au XIXe siècle 
(1815-1890) " 
14 h-15 h 45 : table ronde animée par Gabrielle Houbre (université Paris 
7-IUF) et Anne Hugon (université Grenoble 2-IUF) 
- Magali Della Sudda (doctorante EHESS/La Sapienza-Rome) : " Conservatisme 
et émancipation au sein de la Ligue patriotique des Françaises (1901-1933) 
et l'Unione fra le donne cattoliche d'Italia (1909-1919) " 
- Pascale Barthélémy (doctorante Paris 7, ATER IEP Lille), " Une relecture 
en terme de genre de l'histoire des Africaines à l'époque coloniale : 
l'exemple des femmes diplômées des années vingt aux années soixante " 
- Aurélie Ayeni (doctorante université de Provence), " La formation des 
premières générations de Gabonaises à l'École de santé de Libreville " 
Pause 
16 h-17 h 45 : table ronde animée par Laura Downs (EHESS) et Colette Dubois 
(université de Provence) 
- Violaine Tisseau (doctorante Paris 7), " Entre deux mondes : les femmes 
et 
le métissage en Imerina, pendant la période coloniale " 
- Audrey Bellec (Dea Paris 7), " Les Parisiennes dans l'exode de mai-juin 
1940 " 
-Séverine Awenengo (doctorante Paris I/ATER Paris 7), " Genre et 
construction ethnique : les femmes joola de Casamance (Sénégal) " 
17 h 45 : conclusion 

 



 

A l'IUF, salle Véronèse, Maison des universités, 103 bd Saint-Michel, 75005 
Paris. 
 
Appels à contributions, communications 
Les relations scientifiques franco-allemandes à l'épreuve du terrain nord-
africain 
Date limite : samedi 15 novembre 2003 
Vieux rêve européen, la prise d'Alger en 1830 promet, en même temps que des 
occasions d'expansion vers de nouveaux territoires, de livrer à 
l'exploration et à la science du vieux continent, de nouveaux terrains, au 
double sens du terme. Perçue comme le triomphe des Lumières sur 
l'obscurantisme, elle suscite tout d'abord un élan de sympathie à l'échelle 
continentale. Les Allemands, en particulier, sont alors fortement 
intéressés 
par cette nouvelle conquête, en tant que déversoir potentiel pour leur 
excédent démographique, et en tant que théâtre où ils pourraient affirmer 
et 
renforcer les pôles d'excellence scientifique (philologie, épigraphie, 
archéologie, ethnologie, etc.) qu'ils se sont préalablement constitués. Les 
Français regardent d'abord cet intérêt d'un ¦il bienveillant. Ils 
l'entretiennent même, sachant tout le bénéfice qu'ils peuvent en tirer 
(peuplement pour la colonisation, prestige, etc.). Pendant un temps, 
missionnaires, voyageurs, savants et même militaires sont donc accueillis, 
sans grande réserve. Mais au fur et à mesure que se cristallisent les 
rivalités entre les deux nations, les politiques protectionnistes tendent à 
limiter l'ouverture aux terrains de recherche que constituent les colonies. 
Dans le cas de l'Algérie, et bientôt de l'Afrique du Nord dans son 
ensemble, 
l'accès va en être de plus en plus âprement disputé aux savants allemands, 
pourtant reconnus et admirés par leurs pairs français. 
Si la dimension politique des relations franco-allemandes en rapport avec 
la 
constitution d'empires coloniaux est bien connue, comme l'est aujourd'hui 
celle des transferts culturels en Europe même, l'histoire de la rencontre 
entre les traditions scientifiques de ces deux pays sur le terrain algérien 
puis maghrébin, à un moment crucial de l'histoire des sciences humaines, 
reste à faire. Pour y parvenir, il est indispensable d'approfondir notre 
connaissance de la production scientifique allemande sur l'Algérie et sur 
le 
Maghreb, qui est loin de se résumer à quelques ¦uvres marginales. 
Afin de contribuer à ce travail de défrichement, nous nous proposons de 
réunir des spécialistes principalement allemands, français et maghrébins 
autour des axes suivants : 
1. Savoirs non constitués, savoirs constitués : Il s'agira de faire un 
bilan 
de la connaissance de l'Afrique du Nord dans les pays germanophones, par 
des 
acteurs et des institutions ne relevant pas de la sphère académique : 
récits 
de voyageurs, de captifs, de diplomates, de religieux, etc., aussi bien 
avant qu'après l'occupation de l'Algérie, puis des autres pays du Maghreb. 
On cherchera à identifier les liens entre cette connaissance et la 
construction de savoirs académiques, les processus de constitution ou 
d'évolution des disciplines, les supports de transmission et de diffusion 
de 
la science, avec pour perspective une meilleure appréhension de ce qui 
s'opère dans l'interaction entre les dynamiques scientifiques allemande et 
française. 
2. Enjeux scientifiques, enjeux politiques : On se demandera si, dans ces 
relations, les enjeux scientifiques ne se confondent pas forcément avec les 
enjeux politiques. Peut-on les identifier selon les disciplines, les 

 



 

contextes, les acteurs, les objets ? Quels éclaircissements peut-on 
attendre 
d'une histoire politique croisée des disciplines françaises et allemandes 
qui ont pris pour objet l'Algérie et le Maghreb ? 
3. Effets du terrain et effets sur le terrain : On cherchera à comprendre 
l'impact de la transplantation ou de la transposition de relations 
complexes 
et multidimensionnelles sur un terrain tiers, le Maghreb. On s'interrogera 
sur ce que ce terrain induit comme transformations de ces relations et on 
examinera les effets de retour. On sera donc attentif aux sociétés 
nord-africaines comme acteurs en puissance et partenaires tiers de ces 
relations de transferts entre science française et science allemande. 
 
Ce colloque se tiendra à l'EHESS (96 Bd Raspail, 75006 Paris) du 30 
septembre au 2 octobre 2004, coordonné par Ahcène Abdelfettah (Université 
d'Alger), François Pouillon (CHSIM/EHESS) et Michael Werner (CRIA/EHESS). 
Les propositions doivent parvenir avant le 15 novembre 2003, et les textes 
définitifs au 1er juin 2004. 
Contact : Sonia Fleurance (fleuranc@ehess.fr) CRIA/EHESS, 54, bd Raspail, 
75006 Paris. 
 
 
Appels d’offres 
ECLIPSE II - " Environnement et Climat : histoire du passé et Évolution", 
Institut national des sciences de l'univers/SDU/SDV/SHS 
Date limite : 1er décembre 2003  http://medias.obs-mip.fr/eclipse/ 
Le Climat, l’Environnement et l’Homme (SDU-SHS-SDV) 
Documenter la variabilité et les extrêmes climatiques à l’échelle 
pluri-millénaire et son impact sur les sociétés humaines : Il s’agit 
d’étudier les stratégies de colonisation/régression et adaptation de 
l’environnement et des groupes humains en réponse à la variabilité 
climatique récente. 
Les dossiers devront parvenir à Madame Lydie Guillerot 
lydie.guillerot@cnrs-dir.fr - Cellule programmes de l'INSU(E) pour le 1er 
décembre 2003. 
 
Informations pratiques 
Association des usagers du service public des Archives Nationales (Auspan) 
Nouvelles des Archives nationales : communiqué 
" Alors que la consultation de la Salle Labrouste, rue de Richelieu, va 
bientôt s'achever (fin novembre), nous apprenons simultanément plusieurs 
nouvelles essentielles pour les chercheurs : 
- les travaux viennent enfin de commencer au CARAN, plus de 30 mois après 
la 
fermeture. 
- De très nombreux fonds sont fermés à Fontainebleau depuis juillet. 
Particulièrement le fonds "dit de Moscou", pour désamiantage. Durée 
des 
travaux indéterminés. Plus de six mois semble-t-il. 
- De très nombreux fonds ferment pour plusieurs mois à Paris. Ceci serait 
lié au travaux de désamiantage du CARAN. 
Nous vous communiquons la circulaire ci-jointe du Département de la 
Communication des Documents (sic), datée au tampon encreur du 26 septembre, 
la fermeture étant annoncée de fait pour le 20 octobre suivant. Note : 
attention la section du XIXe siècle gère des fonds qui intéressent les 
chercheurs du XXe siècle, surtout les dossiers des enseignants en F/17. 
La communication qui va cesser dans la deuxième quinzaine de novembre va 
reprendre dans un lieu provisoire, salle Soubise, rue des Francs-Bourgeois 
sans réservation préalable, début janvier. Le nombre de place de 
communication sera encore réduit : au mieux 120 places, contre 149 
actuellement et plus de 300 au CARAN ". G. Morin 
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